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    BALLONS (LES) 
 
 
TEXTE DEPOSE A LA SACD 
Son utilisation est soumise à l’autorisation de l’auteur via la SACD 
Pour plus de précisions: 
christian.moriat@orange.fr 
 
 
Dialogue pour 3H et 3 Fig H 
Humour bistrot-football 
Durée : 7mn30 
 
Personnages principaux : 
Henri 
Maurice 
Le patron-arbitre de foot 
 
Figurants : 
Les deux brancardiers de la Croix rouge 
Le remplaçant 
 
 
(Au café…avec ambiance stade de foot) 
 
 
Henri  : (Au public) Voulez-voulez-vous…Voilé-voulez-vous…Roulez-vous voilé… Ah ! 
 C’que c’est dur à dire…Voulez-vous jouer au b…ballon avec moi… ? Oui… ? 
 Patron ! Un ballon s’iou plaît ! 
 
 (� Le patron le servant sur le zinc 
  � Henri buvant d’un trait) 
 
Henri  : Pas assez gonflé ! Un autre ! 
 
 (� Le patron le servant 
  � Henri buvant d’un trait) 
 
Henri  : Trop gonflé ! Un autre ! 
 
 (� Le patron le servant 
  � Henri buvant d’un trait) 
 
Maurice : Tiens, Henri !? Qu’est-ce que tu fous ? 
 
Henri  : Je vérifie si les ballons sont bien gonflés. Monsieur, à qui ai-je l’honneur ? 
  
Maurice : (Comme une évidence) Maurice ! 
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Henri  : Qui ? 
 
Maurice : (Idem) Maurice ! 
 
Henri  : Connais pas. 
 
Maurice : (Idem) Mais si. Momo. Ton vieux copain. 
 
Henri  : P’t’être bien…Dans l’équipe, j’connais pas le nom de tous les remplaçants. 
 
Maurice : (Idem) Ton vieux copain de communion. 
 
Henri  : (Déjà « parti » � Au patron, désignant la porte) Dites-donc l’arbitre ! Faudrait 
 v…voir à f…faire votre boulot. C’est tout de même pas aux joueurs de le faire. 
 
Le patron : Calme-toi Riton. Je ne peux pas mettre mes clients dehors. Manquerait plus que 
 ça ! 
 
Henri  : En…envahissement du terrain. Et vous t…trouvez que c’est rien ? Ca va coûter 
 combien au club c’t’histoire-là ?  
 
Le patron : Calme-toi, j’te dis. 
 
Henri  : M’sieur l’arbitre, faites votre devoir ! Vous devez renvoyer cet im…importun aux… 
 aux vestiaires. 
 
Le patron : Chut, Henri, voyons ! 
 
Henri  : Si vous ne le faites p…pas, c’est moi qui vais l’f…faire. (A Maurice – Brandissant un 
 carton jaune) S…sortez, jeune homme ! Hors des limites du terrain ! 
 
Maurice : Mais…je… 
 
Henri  : Et pas de ré… Pas de rébellion ! Sinon, je vous recolle un jaune. Et comme deux 
 jaunes égale un rouge, vous serez interdit de stade jusqu’à la fin d’l’année. 
 Choijichez… ! Choi…choi…choisissez ! A propos, l’arbitre, redonnez-moi donc un 
 ballon de rouge. Cui qu’vous m’avez donné j’peux pas taper d’dans, vu que j’sais p’us 
 où qu’il est passé. 
 
Le patron : (Servant Henri � Puis à Maurice) Et pour toi, Maurice, qu’est-ce que je te sers ? 
 
Maurice : Un ballon de blanc. 
 
Henri  : (Réagissant avec retardement – Au patron) Maurice !? Vous avez dit 
 « Mau…Maurice » ? 
 
Le patron : Oui. J’ai dit « Maurice » ! 
 
Henri  : Pouvais pas l’dire plus tôt… ? (Se jetant dans les bras de son copain) Maurice ! Mon 
 vieux Momo ! 
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Maurice : �a y est ? Tu m’as reconnu ? 
 
Henri  : Momo ! Mon pote ! Mon vieux poteau ! J’savais pas qu’t’étais inscrit sur la 
 feuille de match ! (Désignant le patron du café) C’est d’sa faute aussi ! Depuis l’temps 
 que j’lui dis d’faire ré…réviser les projos du stade ! J’comprends que l’terrain n’soit 
 pas hémologo…homologué pour les cou…coupes d’Europe ! Dans l’virage nord, il y 
 fait noir comme dans un f…four. Sacré Momo! Qu’est-ce que tu fous ici? 
 
Maurice : (Montrant le ballon de rouge de son copain) Je suis venu assister au match. 
 
Henri  : C’est rudement sym…sympa de soutenir l’équipe locale. Tiens ! J’te r’tire la carton 
 que j’t’ai mis. 
 
Maurice : Je…je… 
 
Henri  : Ah, si, si si ! Manquerait plus qu’ça ! (Le déchirant) 
 
Maurice : Fallait pas ! 
 
Henri  : C’est fait… Si, si, si. Fallait. En plus, l’carton, il était pas mérité. Pauv’Momo à qui 
 j’avais foutu un caca…un carton (Vidant son verre) Sacré Maurice ! Allez ! Vide ton 
 glass. (Maurice s’exécutant) M’sieur l’arbitre ! Deux autres, s’iou plaît. 
 
Maurice : Et toi, qu’est-ce que tu deviens ? 
 
Henri  : Tu vois bien que j’suis en plein match ? 
 
Maurice : Excuse-moi de te déranger. Je ne savais pas. 
 
Henri  : Enfin presque. Vu qu’on  
 
 

Pour l’intégralité du sketch, contactez : 
christian.moriat@orange.f 

 


